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Matrice 

Femme tergiversante, ancienne, allongeant son 
corps liquide sur des pensées conifères. Rien. Tout 
éclaterait sur une forme amère, ou plutôt pure, dans 
ce vindicatif croisement de ruelles, aux avenirs ar
pentés de multiples gravides ; des Chambres insen
sées se dressent maintenant de l'égout jusqu'à la 
pollution grotesque des nuages. Elle parle aux vents, 
se laisse masser par les odeurs des chuchotements, 
telles paroles données toutes ou des silences écœu
rants, de prétendus messages ou l'image de l'enfant 
archéologique. 


